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RESUME

, La eomparaison de deux eyeles d'engraissement de truitesAre en Ciel en eage

flottante rotative dans un estuaire de Bretagne-Sud montre que de nombreux faeteurs

interviennent dans le taux de produetion. La temperature. le taux d'alimentation,

la nature des aliments et la densite dans la eage semblent 'coBstituer les prineipaux

responsables des variations enregistrees. Leur"interaetion est tres probable.

Toutefois, malgre une eage onereuse et dans les eonditions envisagees (activite

aquacole de complement), une strategie de vente precoee et etalee semble etre

une option economique interessante.

BIOLOGICAL AND ECONOMICAL OBSERVATIONS ABOUT GROWING OF RAINBOW

TROUT (SALMO GAIRDNERI R.)IN A ROTATIlffi FLOATING CAGE IN

ESTUARINE CONDITIONS.

SUMMARY

By comparing two growing seasons of rainbow trout in a rotating floating

cage in a South-Brittany estuary we ean ~ee many factors which are involved in

the production output. Water temperature, feeding rate, food quality and fish

density are thought to be the main responsible ofobserved variations. Probably.

their interrelationships may be also very important.

Yet an expensive cage (250 FF./m3 ) and fnr eonsidered conditions.(fish culture

in addition to oyster eulture) a strategy us1ng an~e~ly~and staggered sale rnaybe

a good eeonomic way.

funk-haas
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I IITRODUCTI ON

De par les diffieultes de survie estivale,l'engraissement marin de la

Truite Are en Ciel (Salmo gairdneri R.)sur le littoral breton se presente avee

un eyele dc 6-8 mois (novembre.a juin). Selon les sites et la technologie

employes, plusieurs modalites sont possibles. Dans la plupart des sites en mer,

il semble admis que des temperatures elevees (# 18°c) assoeiees simultanement a

des salinites ~30~soient responsables de mortalites importanbs (BOEUF, 1980).

Les estuaires plus dessales apparaissent donc eomme une des options envisageables'

pour tenter de pallier eet ineonvenient. De fait CARVAL (eom. pers.) signale une

amelioration de la survie estivale . dans un estuaire bretone

Dans le eadre d'une operation deo developpement regional, un suivi synthetique

a·pu etre realise sur deux eyeles de produetion de truite are en eiel dans un

estuaire de Bretagne Sud. A.la faveur d'une teIle experimentation en eonditions

eommerei~es, il etait done interessant de savoir si un estuaire represente

effeetivement une zone a risques moindres que la pIeine mer.

}~TERIELS ET METHODES

Le site d'elevage ehoisi se loealise a l'amont de l'estuaire de la Riviere

d'Auray (Bretagne Sud) a environ 10 km de la mer. La zone est tres abri tee et la

profondeur est toujours superieure a 10 metres. La temperaturc et la salinite

ont ete relevees quotidiennement. La structure d'elevage est.une enceinte rigide

prototype comp~see de 50 losanges identiques (rhombes) assembles en un trieonthaedre

Les materiaux utilises sont du polyester stratifie, du grillage en polyethylene

moule amaille de 20 mm et des elements en aeier inoxydable et en P.V.C. D'une

longueur de 10m et·d'un diametre de 5 m eette eage a un volume totalde 150 m3

po~ Un ~oiäs a vide de 600 kg•

Un axe eentral supporte deux ballasts exterieurs de 800 litres ehaeun eompor­

tant un dispositif de remplissage ou de vidange a l'aide d'une bouteille de plongce.

Deux positions sontalors possibles : immergee en sub-surfaee (position normale

d'elevage), semi emergee au niveau de l'axe permettant la rotation de la eage pour

differents travaux, la eolleete des animaux et le eontrole des Salissures marines.

Mouilleesur un corps mort de 2,4 tonnes, eette eage evite au courant.

L'alimentation manuelle se fait a travers le grillage plastifie. OUtre cette

. eage d'elevage, une eage flottante (16 m3) de stoekage avant la vente a ete

'construite de fa90n tres rudimentaire.
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5,3%

0,3%

apres 1 mois

9

482

apres 1 mois'

31

15

250 g.

166 g.

Poids moyen Eeart type Echantillon de morts
"

cf" 135 g. 14 109 poissons

~ 136 g. 13

cf' 123 g. 20 81 poissons

~ 126 g. 17

au transfert

2930

9040

Nombre de truites Poids moyen Eeart type Nombre de morts Taux de mortalite

transferees

10.12.79

ESULTATS ET DISCUSSION

La eomparaison des transferts 1978 et 1979 montre que le site etudie permet

es survies tres interessantes en raison, des salinites faibles a eette epoque (#25%0

En dceembre 1978 et 1979 des truites Are en Ciel "portions" ont etc transfcrees

ireetement dans eette eage. Chaque mois des eehantillons ont etc pris pour suivre

a eroissance et rcajuster l'alimentation assuree en 1979 par un aliment sec

ehydratable (G.S.O. a 11% d'humidite) et en 1980 par un aliment semi-humide.
ANSAB a 35% d'humidite) et le G.S.O. Aueun probleme pathologique serieux niest

ntervenu pendant les periodes d'elevage 1979 (30.12.78 au 24.07.79) et 1980

5.12.79 au 30.05.80). De plus, tous les parametres economiques ont ete eomptabi­

ises afin d'integrer l'ensemble des eomposanüs de ce type de produetion. Sur le

errain, la routine de lielevage etait assuree par des ostreiculteurs pendant leur

etivite mais dans eette phase diessai, une remUneration par vacations a ete etablie

979

918 .

L'examen de la eourbe de eroissanee (Fig.1) montre une nette difference entre

es deux annees.' Ons'aper<;oit toutefois que la eourbe correspondant a la production

979-1980 presente 3 parties dont une (17.01.80 au 11.02.80) marque un net retard
i

e croissance. Cet "accident" de production semblerait lie a une periode de

emperatures basses ayant dare 2 sernaines.

L 'uni te de produetion se eompose done d fun ponton de travail, d 'ur,e cage

dielevage et d'une petite eage de stoekage.

En 1979, l'autopsie des poissons morts a montre que la mortalite aatteint

galement les deux sexes. Par contre, le poids moyendes morts, identique pour'·chaqu,

exe, est tres inferieur au poids 'moyen du lot transfere.
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Figure 1. Courbes de croiJllhce des truites
8levees en 1979 (.---.) et (0--0). Les ecarts
types sont mentionnes autour de chaque poids
moyen. Les courbes de temperature de l'eau des
premieres semaines d'engraissement sont egale-

;ment figurees (---~1979; ~1980).
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11 semble cependant hasardeux d'isoler actuellemcnt l'effet "basse temperature"

bien que celle-ci ait du influencer le taux de croissance. En effet, au depart,

les stocks 1979 et 1980 ne sont pas identiques (pisciculture d'origine, composition)

et l'aliment, d'une annee a l'autre,est a cette epoque lui aussi different. Une

inadequation de l' aliment ou du taux d' alimentation: I pendant cette periode'

(1% en poids sec du poids du poisson en 1980; 1,3% en 1979: JOBERT, 1979) a IJU

agir en synergie avec le facteur temperature. D'ailleurs la croissanc~en 1980

reprend ensuite et les taux d'alimentation effectifs egalement. (Tableau 1)

Tableau 1. Evolution des charges, du nombre de jours de croissance, des poids

d'aliment distribue (en poids sec) et du taux d'alimentation journalier

(en poids sec d'aliment / poids de poissons) lors de la saison 79-80.

Dates Charge Nombre jours de Poids aliment Taux d'alimentation

• (kg. ) croissance distribue

(en sec)

(Pds sec / ~ds de poisson)

•

5.12.79

12.12.

31.12.

9.01.80

17.01.

11.02.

20.02.

25.02.

3.03.

10.03.

"14.03.

24.03.

29.03.

9.04.

21.04.

5.05.

9.05.

25.05.

29.05.

1500

1440

1951

2139

2150

2167

2350......
2318

2370

2421

2367

2015

1888

1918

1906

1920

1791

1796

1591

16

8

7

19

8

4

6

6

4

8

5

9

10

11

4

14

'3

Transfert

Debut d'alimentation

315 kg.

192

176

492

228

130

195

224

156

309

163

322

134

333.
121

352
. 91

0,9%

1,0

1,0

0,9

1 ,1

1 ,1

1,2

1,3

1 ,7

1 ,5

1,7

1,5

0,6

1,2

1,7

1,2

1,4

La commercialisation de ces productions s' est effectuee de far;on.·, differente

en fonction de la croissance en 1979 et en 1980 arin que la densite instantanee

dans la cage d'elevage soittoujours inferieure a 20 kg / m3 : densite maximale

-generalement admise (H1LDIl~STA}1, 1976 ; EDWARDS, 1978). En fait, elle a toujours

ete inferieure a 14 kg / m3 en 1979 et a 17 ~g / m3 en 1980~ Les ventes 1979 se sont

etalees de mi-mai a Ein juillet et en 1980 de mi fevrier a Ein mai.
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La production 1979 s'est etablie a 2390 kg soit un gain de 1690 kg (Taux de

Conversion Alimentaire moyen = 1,6 kg d'alimcnt sec:1 kg de poisson). En 1980;ces

chiffres passent a 3680 kg, soit un gain de 2240 kg. (T.C.A. = 1,8 : 1).

La comptabilite analytique (Tableau 2) de cet elevage dont certains elements

ont ete etablis par JOBERT (1979) et par HOISAN (1980) permet de comparer les deux

types de productions. En 1980 avec une charge double au depart, on realise un

benefice de plus de 12000 F. par rapport a l'exercice 1979. Compte tenu des prix

moyens de vente quasi-identiques (20,60 F en 1979 contre 20,40 F en 1980) la diffe­

rence vient de l'abaissement de 20% du prix de revient (23,20 F a 18,30 F).

Si on disseque le detail du prixde revient (Tableau 3), on remarque que, en

relation avec l'augmentation des tonnages manipules (plus de 50 %), et malgre un

taux de conversion alimentaire plus faible en 1980, l'importance relative du poste

"aliment" est reste sensiblement stable alors que les frais (Travaux, Fournitures,

Amortissement) sont evidement relativement diminues.

Il semblerait.donc que la sZrategie de vente utilisee en 1980 (plus precoce)

ait constitue un bon moyen devaloriser la p~~~uction a l'aide d'une caged'elevage

apriori tres couteusoe (250 °F
o
:; m3). 0.000

. :,. .... '. . ~ ... '.

•

Si l'accident de croissance du mois de janvier nes'etait pas produit, il est

probable que le benefice:,a~ait.·ete·:beaucoup plus·important. Ainsi que le souligne
..-....... . .

VARLEY (1977) la conversion alimentaire represente un parametre essentiel dans le

cout de production et toutes ses variations' se repercuteront dans le prix de revient

Or, ce T.C.A.est directement lie a la temperature. LANDLESS (1979) preconise d'ail­

leurs d'y ~tre tres attentif pour ajuster tres exactement les rationsalimentaires•

Sans aller jusqu'·aux· temperatures cri tiques enregirtrees en elevages marins par'

SAUlIDERS et al (1975) il semble cependant que les temperatures basses survenant dans

certains estuaires bretons moins tamponnes thermiguemento que la mer, puissent augmen
.... • • :,:•• : ,,;: ~ J

: .ter le risque de teIles exploitations. .
". ., '.. .'
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1980

5,94 (32,4)
4,14 (22,6)
4,65 (25,4)
0,58 ( 3,2)
0,49 ( 2,7)
0,06 ( 0,3)
2,22 (12,1)

0,26 ( 1,3)

74354,50

21670,00
15129,00

200,00

16987,50
2115,00
1800,00
938,00

8115,93
66955,43

18,30

Produetion 1980
(en Francs)

43303,45

88CO,75

12149,04
291,91

13032,00

4795,36
1332,00
300,00

8015,93
48116,99

1979

4,19 (18,1)
5,79 (25,0)
6,20 (26,7)
2,28:{ 9,8)
0,63 ( 2,7)
0,14 ( 0,6)
3,82 (16,5)

. 0,~5 ( 0,6)

.23,20

Produetion 1979
(en Francs)

- 5413,54 + 7399,07

ndue (Kg) 2100 3650
~vente (F/Kg) 20,60 20,40
revient (F/Kg) 23,20 18,30

vente

ts

s --

ent (F/Kg)

sonnel

ournitures

.Vente

omptabilite analytique simplifiee des productions 1979 et 1980
e en eiel elevees dans llestuaire de la Riviere d'Auray en cage

tative.

etail du prix de revient (F/Kg) des Trui tes Are en eiel elevees

980 dans l'estuaire de la Riviere dlAuray. Entre parentheses

les poureentages relatifs.

es

sonnel

urnitures diverses

deplacements

lieite

ts

Total des eharges

.
...

Tableau 2. C

de Truite Ar

flottante ro

Achats

Truites

Aliment

. Emballag

Frais de per

Travaux et fo

Transport et

• Gestion. Pub

Amortissemen

'.-

Produits sur

Solde

Production ve

Prix moyen de

Prix moyen de

e Tableau 3. D
en 1979 et 1
sont figures

Achat truite

Aliment

Frais de per

Travaux et f

Deplacements

Enbnllages

Amortissemen

Divers

Prix de revi
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CQ1;<CLUSIOU

I
I
I
I

I,-
f.

Les pre~iers resultats d'un clevage de truite Are en Ciel dans ~~ estuaire

breton semblent permettre, au moins sous forme d'une activite de eomplenent, un

essor de ce type de produetion en estuaire.

11algre une survie aeerue lors du transfert, le risque lie atix possibles baisses

de eroissanee hivernale. peut remettre en cause la viabilitc eeonomique d'une

exploitation si l'outil de travail est eher, ce qui etait le cas dans ees

premieres tentatives. Toutefois ce type de eage presente un interet eertain en ce
\\ I, ,

qui concerne le travail du poisson et le eontrole du fouling puisqu une a
deux personnes employee~ a temps partiel suffisent a s'en oeeuper, ee qui eorrespond I

bien a une aetivite de eomplcment. i,
t,­
!
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